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di  flora  et  officinalis  ^  mais  ou  le  P.  clatior  manquait  comple-

tement.

M.  I'abbe  Chaboisseau  fait  remarquer  que  M.  Cosson  a  prcscnte

seulement  la  forme  caulescente  du  P.  variabilis  ^  que  Ton  rencontre

aussi  quelquefois  acaule.

M.  de  Scha3ncfeld  dit  qu'aux  environs  de  Paris,  les  P.  elatior  et

grandiflora  lui  ont  offert  des  formes  interraediaires  dilTiciles  a

determiner.  II  serait  porte  a  croirc  que  ces  deux  especes  s'hybrident

aussi  entre  dies.

M.  Eugene  Fournier,  vice-secretaire,  donne  lecture  do  la  commu-

hication  suivante,  adressee  a  la  Societe  :

ESSAI  MONOGRAPHIQUE  SUR  LES  ESPfiCES,  VARIETES  ET  HYDRIDES  DU  GENRE  MENTHA  L.

QUI  SONT  CULTIVEES  OU  QUI  CROISSENT  SPONTANEMENT  DANS  LES  PYRENEES  CEN-
TRALES  Et  DANS  LA  PARTIE  SUP^RIEURE  DU  BASSIN  SOUS-PYRBNEEN  (HAUTE-

GARONNE),  par  M.  Edoaard  TIIIIBAL-LAGRAVE  (1).

MENTHA  h.

Section  I.  Plantcs  se  reproduisaut  de  graines  sans  variations  notables

(ESPtCES)-

§  1.  Tube  de  la  corolle  sans  polls  en  dedans  (Silvestresi).

A*  Stolons  Stales  sur  le  sol,  feuill^s.

entha  piperita  Huds.  AngL  p.  251  ;  DC.  Fl.  fr.  t  III,  p.  534;  Duby
Bot.  p.  371;  Noulet  FL  Tout.  p.  119;  Bor.  FL  centre,  6d.  3,  p.  506?;

Wirtgen  Herb.  Menth.  rk  ed.  1,  n.  17  et  ed,  2,  n.  1,  M.  pipeinta  a

Langii  Koch  Syn.  ed,  2,  p,  633.  M.  viridi-aquatica  Fr.  Schultz  in
I

drcss^e

rameaux

feuilles  petiolees^  lanc6oI6es-aigues,  dentees  en  scie  a  dents  egales^  peu  h6-

riss^es  sur  Ic  petiole  et  les  nervures  piincipales;  bract^cs  lanceol^es,  eniieres
fleurs 1

longs  de  3  centimetres  sur  10  millimetres  de  largeur  ;  calice  glabre,  campanula,
^^  r

parsemc  de  points  brillants,  a  dents  herissees,  ciltees,  lanceolees-aigues,

^galant  le  tube  ;  corolle  deux  fois  grande  comme  le  calice,  a  tube  glabre  ea
dedans  ;  etamines  a  antheres  pourprees.  exsertcs  :  nucules  nlabres.

(I)  Voyez  Ylnirodueiion  dece  fravail,  jJus  haut,  p.23li
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riante  a  odeur  suave  caracteristique*  —  Fleurit  eii  aout,  —  Toujoiirs  cul-

tivee  dans  les  jardins  pour  les  usages  phannaceutiques-

Obs,  Le  M.  piperita  de  Liiiiie,  comme  I'ont  prouve  De  CandpUe  ct  plusicurs
autres  botanistes,  parait  etre  uue  vari6t6  du  M.  aquatica.  La  plante  cultivee  aux

environs  de  Toulouse  est  exactemenl  celle  publi^e  par  31.  Wirtgcu  (/.  c.)

EUc  repond  aussi  a  la  description  que  donne  M.  Boreau  (/.  c.)  du  M.  pipe-

rita,  avec  cctte  difference  toutefois  que  ce  savant  dit  sa  plante  a  lige  gFabre,

!i  feuilles  courtemcnt  petiol^es,  glabres;  ce  cpii  n'est  pas  parfaitement  exact

pour  celle  que  je  vicns  de  decrire.

Meatha  viridis  L.  Sp.  p.  804  (ex  parte);  Fr.  Schultz,  /.  c;  Lap.  Hist.

abr.  Pyr.  p.  331  ;  AYirlgen  Herb.  Menth.  rh.  ed.  1,  n.  15  et  ed.  2,  n.  3

(ex  parte).  M.  quarta  Dod.  Pempt.  p.  95.  J7.  silvestris  S  glabra  Koch

Syyi.  ed.  2,  p.  633.  M,  viridis  a  genidna  G.  G.  FL  de  Fr.  t.  II,  p.  649.

Tige  dress6e,  de  4  a  6  decimetres,  h6rissee  surtout  sous  les  entre-nceuds,
ranieusc  au  sommet;  rameaux  etales^  allonges^  dresses^  d6passant  souvent

I'axe  primaire  ;  feuilles  sessiles  ou  a  peine  petiolees,  un  pea  en  coeur  a  la  base,
herissees  sur  les  neroures^  couvertes  en  dcssous  de  glandes  jaunes  biillantes

tres  odorantes,  lanc6olees,  aigues  au  sommet^  denizes  en  scie  a  dents  etalees
ires  aigues;  bractees  lancdolees,  entieres,  cili^es^  tresacuminees^  depassant  le

calice  ;  fleurs  lilacees,  plus  souvent  blanches,  en  6pis  longs  de  3  centimetres

sur  6  a  8  millimetres  de  largcur,  coniques,  h  glomerules  nombreux,  serr^s  au

sommet,  un  peu  espacds  a  la  base;  cdiicc  glabre,  strie^  campanule,  a  tube
courts  a  denls  lin^aires-subulces,  herissees,  ciH(5es;  corolle  double  du  calice,

a  tube  glabre  en  dedans;  etamines  a  antheres  rose  fonce;  stigmate  bifide;

nucules  glabres,  fauves,  a  peine  chagrinees  en  dessus.
Plante  verte,  glabresccnte,  a  odeur  de  citron  tres  agreable^  —  Fleurit  en

septembre.

Hab.  Les  prairies  des  valines  pyr6n6ennes,  d'ou  elle  descend  quelqucfois
dans  les  bassins  de  la  Garonne  et  de  TAriege.  Je  Tai  vue  dans  Ics  prairies  de

Bagneres-de-Luchon,,  a  Saint-Mamet,  a  Juzet;  et,  dans  le  ba^in,  a  Martres,

sur  les  bords  de  la  Garonne,  prfes  du  village  de  Mauran.

Mentha  viridis  p  brevifolia  DC.  FL  fr.  t.  Ill,  p.  53^  {M  viridis  [3  culta
Nob.  [1857].  M.  Icevigata  Vi'iM.  ;  Wirtgcn  //er6,  Menth.  rh.  ed.  l,n.  37  et

^d.  2,  n.  3  [ex  parte]).  —  ^  Cette  forme,  due  a  la  culture,  differe  de  la  plante

spontan^e  par  ses  feuilles  un  peu  plus  longuement  p(?tiol6es,  en  cceur  ^  la
base,  celles  des  rameaux  non  floriferes  ovales-obtuses,  h^riss^es  sur  les  deux

faces;  par  ses  fleurs  en  epis  plus  longs  (6  h  7  centimetres),  plus  larges  (12

^15  milliml^tres)  ;  enfin  par  la  pubescence  de  toute  la  plante,  qtii  est  plus
abondante,  et  par  Tabsence  des  glandes  jaunes  qui  couvrent  le  calice  et  les

feuilles  du  M.  viridis  type,  ce  qui  donne  a  la  plante  cultivee  une  odeur  sensi-
Mement  plus  faible.
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Uab.  Les  jardins,  ou  on  la  cultive  sous  le  iioni  de  Baume.
Obs.  J'avais  autrefois  consider^  cette  vari6t^  comme  6tant  une  espece,  et  jc

lui  donuais  le  nom  de  M.  IcEvigata  Willd.  ,  parce  qu'elle  me  paraissait  micux

que  toute  autre  conveuir  a  la  description  de  cet  auteur.  Aujourd'liui  je  crois

devoir  renonccr  a  cette  premiere  idee,  parce  que  les  caracteres  que  presentc
cette  plante  ne  me  paraissent  pas  assez  importants.  Un  surtout  m'avait  frappc

et  m'a  longtemps  fait  hesiter  a  prendre  ce  parti  :  j'avais  remarque  que  toutes
les  Menthes  soumises  a  la  culture  perdent  bientot  une  grande  partie  de

leurs  poils  ;  tandis  qu'au  contraire  le  M.  viridis,  cfui  est  a  pen  pres  glabre  a

I'etat  spontan6,  dcvicnt  pubescent  quand  il  est  soumis  a  la  culture;  les  jeunes

feuilles  memesont  tres  velues;  mais  je  suis  persuade,  avec  tons  les  autours,
que  les  caracteres  tires  du  vestimentum  n'ont  qu'une  valeur  relative,  et  qu'oii

F
doit  les  considerer  comme  des  caracteres  secondaires.

Le  M,  viridis  L.  a  quelques  rapports  avec  le  M.  piperita  Huds.  ,  mais  il  en

differc  sensiblement  par  sa  tige  a  rameaux  longs,  ascendants  ou  dresses  ;  par
ses  feuilles  sessiles,  en  coeur  a  la  base;  par  ses  fleurs  en  epis  plus  longs,  plus

^troits;  en  fin  par  son  odeur  plus  faible.

Mentha  adspersa  '^loencb  Meth.  p,  379;  Fr.  Sdmhz  ArcL  de  FL\},  237.

M.  citrata  Chev  FL  par.  t.  IL  p.  ^83  ;  G.  G.  FL  de  Fr.  t.  II,  p.  65i

(et  auct.  gall.),  nonEhrh.  AL  aquaticay  glabrata  KochSj/n.  ed.  2,  p.  63A.
Tige  de  5  a  6  decimetres,  dressee^  glabre,  verte  a  la  base,  rougedtre

et  ramcuse  au  somuict;  rameaux  allonges,  etalcs;  feuilles  ovales,  aigues  au

sonmiet,  arrondies  a  la  base,  petiolees,  tres  glabres,  dentees  en  scie  a  dents

aiguesdi  pointe  un  pen  relevee;  bractees  lineaires-lanceolees,  phis  courtes

que  les  fleurs  ;  celles-ci  lilacees,  en  epis  globuleux,  terminaux  et  axillaires;

calice  glabre,  parseme  de  points  resirieux  tres  odorants,  h  tube  allonge,  a
dents  lanc(5ol6es-subul6es,  moitie  plus  courtes  que  le  tube  ;  corolle  glabre  en
dedans,  tres  peu  herissee  en  dehors,  du  double  plus  longue  que  le  calice;

etamines  incluses;  nucules  glabres,  lisses.
Plante  complctement  glabre,  a  odeur  citronnee  tres  agreable.  —  Fleuril  en

seplembre,  un  peu  plus  tard  que  les  autres  Menthes.
Hab.  Se  trouve  dans  les  jardins,  ou  on  la  cultive  souslc  nom  de  Menlfie

citronnelle,

Obs.  Je  crois  devoir  rapporter  a  notre  plante  le  M.  adspoi^sa  de  IM.  t'*'-

Schultz,  quoique  celui-ci  ait  les  feuilles  ovales  presque  en  ca?ur  a  la  base,  et
la  tige  toujours  verte,  ce  qui  n'estpas  exact  pour  la  plante  de  nos  jardins.  Celle-

ci  ne  pourrait-elle  pas  etre  le  il/.  piperata  de  Linne,  caracterise  par  la  dia-

foli stamt-

nibus  corolla  brcvioribus?  Ce  rapprochemen':  me  semble  d'autant  plus  fonde

que  I'illustre  botanistc  suedois  placait  son  M.  piperita  apres  son  J7.  aqua-
tica,  comme  le  font  pour  le  J/,  adspersa  tous  les  botanistes  qui  diviseni  les
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iMcullics  d'apres  la  disposition  des  fleurs,  la  forme  cl  la  position  des  feuilles.

C'est  encore,  sijc  no  me  trompc,  cetle  ressemblauce  cnlrc  les  M.  piperita
et  aquatica  qui  a  fait  considcrcr  le  M.  piperita  L.  comnic  unc  forme  glabre
de  Vaquatica  L.

Mentha  amauroph^lla  Nob.  M,  viridi^rotwidt  folia  lHob.l
Tige  dc  3  a  5  decimetres,  tomenteuse  ct  souvent  rameuse  vers  la  base  ;

rameaux  in^gaux,  ctal(5s,  atteignant  souvent  Vaxe  primaire;  feuilles  scssiles,
petiteSj  ovales-elliptiques,  acuminecs  brusqucment  en  pointe  recourbee,
epaisses,  fortement  reticulees  en  reseau^  bosselees^  herissees  sur  les  deux
faces  de  poils  courts  et  crepus,  denlces  a  dents  peu  marquees  ascendantes
appliqnees;  bract<5es  ovalcs-lanc<'^oloes,  acuminees,  cilices,  ^galant  ou  d(5passant

un  peu  les  fleurs;  cclles-ci  en  epis  ovales-obtus^  compactes,  longs  de  2  a  3  cen-
timetres  sur  1  a  12  millimetres  do  largeur  ;  calice  en  entonnoir,  couvert  sur  le

tube  de  poils  courts,  et  sur  les  dents  de  poih  longSy  a  tube  egalont  les  dents,
qui  sent  ciJiees,  aigues  non  acuminees;  corolle  blanche,  glabre  en  dedans;

etamines  lilacees,  cgalant  la  corolle  ou  la  depassant  a  peine;  style  tres  long,

expert;  stigmate  a  peine  bifidc;  nucules  ovoides,  7'ovssdtres,  glabres,
t ernes,

Toute  la  plante  a  nne  odeurdesagreablc  qui  rappellc  celle  du  Mentha  rotun-
dtfoha  L.  Elle  a,  en  outre,  une  couleur  vert-noir  tres  caracteristique  ;  cclte

coulciu-  sombre  augmeute  en  sechant,  el  bientot  la  planle  prcnd  une  couleur
vert-noir  tres  foncee.

Hab.  I.es  bords  des  cliemins  au-dcssous  du  village  de  Juzet,  dans  la  valine
de  Lucbon,  non  loin  d'un  petit  moulin,  en  septcmbre  1856.

Obs.  Le  JA  amaurophglla  se  reproduit  tres  bien  par  graines  et  par  stolons
qui  poussent  du  collet  de  la  racine  ct  s'etendent  sur  le  sol  ;  sans  cette  circon-

stance,  on  aurait  pu  considerer  cette  plante  comme  unc  Iij  bride  du  JA  ivV/-
d^s  L.,  dont  elle  a  quclques  caracteres,  et  du  M.  rotund  ifolia,di\\i\v\^\  clle

omprutite  aussi  quelquc  chose.  Mais  elle  differe  sensiblement  du  M.  rotundi-
folia  p^rs^  tige  rameuse  des  la  base;  par  ses  rameaux  allonges,  atteignant

souvent  Taxe  primaire;  par  ses  feuilles  pctitcs,  elhpliqucs,  scssilcs,  non  en
coeur  a  la  base,  d'un  vert  sombre  ;  par  ses  fleurs  en  epis  courts  moins  nom-

n»'eux,  son  calice  enentonnoir,  sa  corolle  plus  courtc;  en  fin  par  sa  pubescence
Ires  differcnte.  Elle  se  distingue  du  M.  viridis  L.  ct  de  sa  variete  cultiv^e,  par

sa  tige  rameuse  des  la  base,  tomenteuse  ;  par  ses  rameaux  atteignant  I'axe  pri-

ittaire;  par  ses  feuilles  ovales-elliptiques,  moins  dent^es,  moins  aigues,  a
pointe  recourbee,  reticul6es  en  rescau,  hossclees  et  tres  herissees  snr  les  deux

faces;  par  ses  fleurs  en  epis  plus  courts,  plus  etroits;  parson  calice  plus
*^»g  et  plus  relreci  a  la  base,  couvert  de  poils  courts  sur  le  tube,  plus  longs

>>nr  ks  dents,  qui  sont  moins  acuminees;  cnfm  par  la  couleur  vert  sombre  el
l*odeur  do  tmu**  i^  i^u>uo

T.  Vll. 17
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Mentha  rotundifolia  L.  Sp.  p,  805;  DC,  Fl.  fr.  t.IIE,  p.  534  ;  Diiby
Bot,  p.  371;  Noukt  FL  bass,  s.-pyr.  \\  504;  G.  G.  FL  de  Fr.  t.  II,

p.  6^8.  M.  rotundifolia  a  macrostacfnja'S\h%(in  Ihrh.  MentL  rh.  eel  1,
n.  1  et  cd.  2,  n.  7.  —  M.  rotundi  folia  :  Forma  1,  legitirna  ^ob.

Tige  Avii^^iiQ,  tomenleuse,  ramcuse  an  sonimet;  rameaux  courts,  Stales,

nattcignant  pas  Vaxc  pvimcdre,  ccu\  du  bas  soiivcnt  non  floriferes;  feiiilles
sessilcsy  en  cmir  a  la  base^  epaisses^  forloinent  reticidees  en  rescaii  et  bossc-
le€S,  ovales-arrondics,  mucrouccs,  vertes  ei  pubescentes  eiidcssus,  blanches  d

tomcnteuscs  en  dessoiis,  dcntees  a  dents  aigues  etalees;  bractces  ovales  en

cocur,  brus({iienieiit  acuniinces,  egalanl  les  fleiirs  ;  celles-ci  disposees  en  epis

co;npacles,  longs  de  4  a  6  centimetres  sur  8  a  10  millinjetres  de  largenr  ;  ca-

lice  campanifonue,  vciitru,  uu  pen  globiileux  a  la  maturile,  a  denls  couvtcs
egalant  a  peine  le  tube,  herisse  de  poils  l)lancs;  corolle  l)lanclic  ou  lilacec,

herissee  en  dehors,  glabre  en  dedans,  trois  fois  pluslongiie  que  le  calice;  eta-
mines  exsertcs;  antheres  roses;  style  />/ws  long  que  les  etamincs;  stigmatc  bi-

fule;  nucules  noires,  ovo'ides^  lisscs.

Toule  la  plante  a  vine  odeur  forte,  desagrcable,  qu'elle  comRiuni(iue  a
toutes  les  hybrides  dont  elle  est  la  mere.  —  Fleurit  depuis  aout  justpi'cn
novenibre.

Hab.  Dans  toutes  les  Pyrenees  et  le  bassin,  le  long  des  fossfe  et  dans  tons

les  licux  humides,  ou  elle  presente  plusieurs  variations.
Forma  2,  clandestina  Wirlgen  Herb.  Mentlu  vL  cd,  2,  n.  8.  {M.  rotim-

di  folia  parvi  flora  Wirlg.  ed.  1,  n.  3).  —  Didere  de  la  precedente,  que  j'ai

prise  pour  type,  par  ses  fleurs  en  epis  plus  greles  ;  par  ses  glom6rules  a  fleurs
plus  espacces;par  sa  corolle  depassant  a  peine  le  calice;  par  ses  etamincs

incluses;  par  ses  feuillcs  moins  deutees,  plus  tomenteuses  en  dessous.

Ilab.  Les  memes  lieuxque  le  type,  dont  elle  n'estqu'une  variation  due  a

des  influences  parliculieres.

Forma  3,  glabrescens  ^ob.  -  —  Forme  offrant  les  caractcres  du  type,  niais
qui  en  differc  par  sa  tige  ties  elevee  (7  a  10  decimetres)  ;  par  ses  feuilles  du

double  plus  grandes,  a  entre-nanids  tres  rapprochcs,  moins  reticulees,  a  peine

boj^selees,  glabresccntes  sur  les  deux  faces,  inegalement  dcntees;  enfin  par  scs
fleurs  en  epis  plus  longs  et  plus  greles,

Hab.  Les  fosses  pleins  d'eau  au  polygonc,  a  Portet,  a  la  Lande,  dans  les

haies  a  Pechdavid,  aux  bords  du  Touch,  etc.  ,  pres  Toulouse.

Obs.  C'est  a  Faclion  prolongec  de  Teau  et  a  Thabitat  parlicuher  de  cclle

forme  qu'on  doit  altribuer  les  caracteres  qui  la  separent  du  type.
Forma  l\,  rugosa  ■Nob.  (.)/.  riigosa  Lam.  FL  fr,  t  II,  p.  420).  —  Differs

du  type  par  ses  feuillcs  plus  durcs,  plus  ridees,  plus  rcticulees  et  bosscl6es,
d'un  vert  tres  foncc;,  moins  pubescentes,  non  tomenteuses  en  dessous,  boni-

becs;  par  ses  (leurs  en  epis  plus  courts,  obtus  au  somuiet,  tres  compactcs,
longs  de  2  a  3  centimetres  sur  1  ou  2  miUimetres  de  largeur;  par  sa  coroUc
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blanc  jauTiatre,  (res  decidue,  ciifin  par  ses  bracl6cs  plus  courles  quo  Jcs  fleurs.
Hah.  Avec  Ja  forme  type,  inais  fleurit  plus  tard,  en  scptcmbrc;  tres  com-

mune  sur  Ics  hords  dc  THers,  pros  du  pont  d'Aigna,  a  Toulouse

Obs,  Cette  forme  n'est  pas  celle  publico  par  M.  Wirtgeii  {Herb.  MaitL  rh.

od.  l,  u.  2  et  cd.  2,  u.  9),  ([u'l  me  parait  etre  un  rotundifolia  typo.

Forma  5,  crhpa  Nob.  (J/,  rotundifolia  (2  cr/.s/ja  DC.  Fl.  fr.  t.  III.
p.  53ft;  il/.  rr/5/)a  Cbev.  FL  par.  t.  II,  p.  ft82).  —  Cetle  forme,  prise
longtemps  pour  une  cspece,  se  distingue  du  typo  par  ses  feuilles  profon-

demeiU.  denLees,  incis^es  ou  sinuouses  au  bord,  a  dents  inegales,  appliquees
ou  6talees,  pubesccntes  en  dessus,  blanches  ou  ccndrces-tomenteuses,  forte-

ment  bosselees  et  ridees  eu  dessous,  ct  termin^es  par  une  dent  tres  aigue,
longue,  souvent  mucronees;  enfm  par  ses  bractees  ovales-lanceolees,  subu-

16es.  Fleurit  conmie  le  type.
Hah.  M'est  pas  rare  a  Bagneres-de-Lucbon,  pros  dc  Saint-  Aventin,  aux  bords

du  ruisseau,  et,  dans  le  bassin  sous-pyr6n6en,  a  la  limite  vers  Ic  Tarn,  pros
de Buzet.

Obs.  Soumise  a  la  culture  et  reproduitc  dc  graincs,  cclte  forme,  aprcs

qualrc  vw  cinq  generations,  n'a  pas  taiile  i  rejMciKlre  les  caracteres  du  type  ;

mais  elle  se  perp6(ue  longtem[)s  par  les  stolons,  qui  poussentdu  collet  dc  la

racine  comme  dans  le  rotundifolia  type.

B.  Stolons  soutcrrains,  gros,  a  fetiilles  rudimenlaires.

Mentha  Nouletlana  Nob,  M,  silvestris  y  pubescens  Koch^SV/n.ed.  2,  p.  633?.

M  viridis  ^  pubescem  G.  G.  FL  de  Fr,  t.  11,  p.  650?  (ex  parte),
il/.  viridis  Zettei-st.  PL  vase.  Pyr,  p.  208,
Tigcde  3  a  5  decimetres,  cancsccnte  ct  couverte  de  imh  ?rflechis  dans

toute  sa  longneur,  dressee,  romeiise  vers  Ic  milieu;  ramcau>:  ^lalcs-ascen-
dants,  assez  courts,  n'atteignantpas  l^axcpriomire  ;  fcuilles  o\di\cs-tanceole€S'
iMuses,  sessiles  ou  tres  courtement  p^tiolees,  non  en  cceur  a  la  base^  cen-

drees  en  dessus  el  canescentes  en  dessous  y  lierissees  de  polls  blaucs])Ius  longs  et

appliques  sur  les  uervures,  dcntecs  a  dents  egQ:les  ascendantes;  bractees  lancco-
I^es,  ctispidees,  entihres,  herissees  et  canescerdes:  fleurs  en  epis  longs  de  ha

^centimetres  sur  12  milliinetres  de  largeur,  ovales-obtus,  a  glomerules  lege-

"ement  espaces;  calice  canq)anul(!j,  ccndrr,  hcrisse^  caaesccnt^dx  dc  tout

petits  |)oils  courts  appliques,  a  dents  cilices  plus  com^tes  que  le  tube;  corolle
blanche,  heriss^e  en  dehors,  glabre  en  dedans  ;  etanu'nes  longuemcntexsertes;

antberes  purpuriues;  stigmate  ^  peine  bi  fide;  nucules  globuleuses,ghhves,
fauves,  reticulees.

Planle  a  odour  |)eu  agrcable,  douce  au  toucbei'.  —  Fleurit  en  scpienibre.
Hab.  Environs  de  Toulouse  :  sur  les  bords  d'un  petit  cbemin,  sous  la  vieillc

eglise  de  Balma.  Dans  les  Pvr^nees  :  dans  une  haie  en  face  du  pout  sur  la

?
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Pique,  on  allaiU  a  Montauban  ;  en  grarule  qiiantite  dans  'a  vallec  do  Burbc.
On  la  cultive  aussi  dans  les  jardins  sous  le  noni  de  Menlhe.

Obs.  IMalgre  des  recherchcs  reiterees,  je  n'ai  pa  trouver  de  description  qui
convienne  a  cette  plante  ;  il  parait  que  les  auteurs  I'ont  confondue  tantot  avec
le  M.  silvestrisy  tantot  avec  le  viridis,

Je  dedie  cctte  espece  a  iM.  le  doctcur  ]\oulet,  comme  un  temoignage  de
mon  amitie  ct  de  ma  vive  reconnaissance.  Les  nombreux  et  savants  travaux

que  M.  Noulet  a  publics  sur  I'histoire  nalurelle  justifient  d'aiileurs  pleine-
mcnt  rhoinniage  que  je  suis  hcureiix  de  lui  rendre  aujourd'hui.

Le  Mentha  Nouletiana  Nob.  doit  etre  place  non  loin  des  M.  viiHdis  et

silvcstris;  il  a  de  trcs  grands  rapports  avec  cos  deux  especes,  et  senible  niar-

quer  le  passage  de  i'nne  a  Tautre.  Mais  il  differe  :
1"  Uu  3f,  viridis  L.  et  do  touteslcs  especes  de  cette  section,  par  ses  stolons;

par  ses  tigos  ranieusos  vers  le  milieu  ;  par  ses  rameaux  n'aUeignant  jamais  Taxc

principal  ;  par  ses  feuilles  ovales-elliptiques,  obtuses,  canescentes  et  cendrecs,

a  dents  nioins  aigues  ;  par  ses  flours  blanches  ;  cnfm  par  une  pubescence  particu-

liere  qui  couvre  toiite  la  plante  et  qu'une  longue  culture  n'a  pu  lui  enlever.

2°  Du  M.  sitvestris  L.  et  des  autres  formes  de  ce  groupe,  par  ses  tiges
ramcuses  vers  le  milieu,  canescentes  et  non  blanches-tomentcuses;  par  ses

feuilles  ovales-elliptiques,  obtuses,  vert-cendre,  pubesccntes  et  non  tomen-

teusos;  par  ses  braclees  ovales-acumlnees  et  non  lineaires-cuspidees;  par
ses  flours  toujours  blanches,  en  opis  grolcs,  disposoes  en  verticilles  espaces

et  non  compares  ;  par  son  calico  cancsccnt,  a  dents  plus  courtes  que  le  tube;

par  ses  nucules  globulousos,  lisses,  ct  non  ovoides  verruquousos  comme  dans
le  silces(ris.

Obs.  CeUe  plante,  cullivee  de  graines,  se  reproduit  sans  variation,  ce  qui

prouve  qu'elle  est  unc  bonne  espece.

Mentha  siivestris  L.  Sp.  p.  804  (ex  Fries);  AYifld.  Sp.  t.  Ill,  p.  74;  DC.
FL  fr.  t.  Ill,  p.  533  ;  Koch  Sifn.  ed.  2,  p.  632  ;  G.  G.  FL  de  Fr.  L  II,

p.  649  ;  Billot  Exsicc.  n.  606.
Tige  de  4  a  6  decimetres,  tomenteuse,  rameuse  an  sommet  ;  rameaux  courts,

etales,  nomhreux;  feuilles  sessiles,  ayant  a  lour  aisselle  un  jeune  rameau  non

floriflere  {k  moins  que  I'axe  central  ne  vienne  a  se  briser),  epaisses,  ridees  en
rescati  en  dessous,  un  pen  bosselees^  blanches  ct  tres  tomenteuses  en  dessous

et  memo  e7i  dessus^  dentees  a  dents  inegales  ascendantes  appliguees  pen
saillantes  ;  bractees  tres  etroites  ,  lineaires,  dgalant  les  fleurs;  celles-ci  en

epis  nombreux,  longs  de  4  ou  5  centimetres  sur  12  a  14  millimetres  de  lar-
geur;  calico  campanula,  un  pen  retreci  a  la  base^  a  dents  etroites  subulees

egalant  le  tube,  tout  couvort  de  polls  blancs  crepus;  coroflo  blanche  ou  rose,  a
tube  glabrc  a  Tinterieur  ;  etamines  tres  saillantes  hors  de  la  corolle-^  nucules

globulousos^  verruqueuses  Qtlegeremiiut  pileuses  aux  extremites.
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Plante  blaiiche-tomenteuse  dans  toiites  ses  parties,  h  odeur  forte  pen
agreable,  niunic  de  stolons  gros,  blanchatres  et  souterrains.  —  Flcurit  en  aout
et  septembre.

Bafj.  Lcs  eaux  froideset  vives  dcs  conrs  d'eau  dcs  montagnos;  elle  descend

dans  Jebassin,  ou  elle  se  niaintient  plus  on  moins  longtemps  ;  abonde  dans
loiiles  les  vallees  des  environs  de  Luchon,  snr  les  bords  de  la  Garonne  a  Saint-

Martory,  a  Martres,  a  Beauzelle  pres  Toulouse,  sur  les  bords  du  Tarn  a  Buzct
et  a  Saint-Sulpice.

Mentha  silvestrisy  glabrata  Benlb.  in  DC.  Prodr.  t.  XII,  p.  166  ;  Wirtgen

f/erb,  Menlh.  r/i.  ed.  1.  n.  8  et  ed.  2,  n.  10  {M  silvestris  spicis  gracilibus
Billot  Fxsicc.  ih  1538).  —  Cette  vari^te  differe  du  type  par  des  caracteres

qui  peuvent  facileinent  varior.  En  cffet,  ses  epis  sont  plus  greles,  plus
longs,  a  glomerules  de  fleurs  plus  espaccs  ;  ses  feuilles  sont  encore  plus

grandes,  lanceolees-ovales,  non  ridoes,  ni  bosselees,  ni  feutr<!!es  en  dessous,

a  dents  ogales;  enfin  elle  presenlc  un  vestimentum  particulicr,  qui  donne

a  toute  la  plante  un  aspect  vcrdatre,  moins  toinentcux.

Elle  babite  les  inOmes  lieux  que  le  type.  Elle  a  etc  prise  par  M.  Win  gen
pour  le  J/,  silvestris  de  Linne  ;  niais  elle  nous  parait  constituer  une  varicte
de  la  forme  que  nous  considerons,  avec  MM.  Fries,  Grenieret  Godron,  comme

le  type  de  Tespecc  Linnecnne.
{La  suite  a  la  prochaine  seance,)

M.  le  President  annoncc  a  la  Socicte  qii'il  a  repu  de  M.  I'abbe

Chaboisseau  un  exsiccata  et  des  graines  de  divcrscs  especes  ou

varietes  de  Rubm  du  dcpartement  de  la  Vienne,  et  donne  lecture

de  la  lettre  suivante,  qu'il  a  adressee  a  cette  occasion  a  M.  Tabbe
Chaboisseau  :

LETTRE  DE  M.  DE€AIS!\*E  A  M.  I/ABBE  CHABOISSEAU.

Pans, avril 18G0

J'ailu  avec  le  plus  grand  interet  la  lettre  que  vous  m'avcz  fait  Tamitie  de

m'dcrire,  et  j'y  ai  vu  avec  plaisir  que  nous  sommes  bien  pres  de  nous  entendre
au  sujet  des  especes,  la  plupart  tout  artificielles,  que  les  botanistes  accumulent
dans  ce  malbeuretix  genre  des  Uubns,  II  y  a  pcu  de  genres  en  botanique  qui

t^moignent  mieuxdcranarchie  dans  laqKclle  sont  lombes  les  botanistes  des-
cripteurs,  et  qui  prouvent  mieux  combien  ii  importe  de  s'entendre  sur  ce  qu'on
doit  considerer  comme  des  caracteres  specifiques.  Dans  un  sujet  si  embrouill6,
le  seul  moyen,  a  mon  avis,  est  d'experimenter  par  la  culture;  niais  ici  encore
il  est  essentiel  de  choisir  le  precede.  Beaucoup  de  personnes  s'imaginent  par-

venir  a  reconnaitre  ces  caracteres  specifiques  en  cuUivant  quelques  annees  dc
Mite  hplante  vivante  qui  fait  I'objet  de  leurs  doutes,  et,  comme  elle  ne  varie
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